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Pourquoi eux, pourquoi moi, pourquoi vous?

Andrée Saint-Laurent
*Lli ■*. si.. Ÿ \

Parce que CET ANIMAL ÉTRANGE c’est 
un peu nous tous. Parce que le Théâtre 
Populaire du Québec a bien voulu en 
endosser l’âme et vous l’apporter en cet­
te nouvelle année, où à l’instar du monde 
de Tchékhov, tout n’est pas rose et rien 
n’est tout-à-fait noir. Pièce de circons­
tances? Pas nécessairement, car il est 
toujours temps de se reconnaître soi- 
même. C’est un miroir de la vie que nous 
dressons sans complaisance devant 
vous. Les principaux protagonistes: 
l’homme, la femme, et leurs témoins les 
plus proches, vous font de la scène un 
signe d’humaine reconnaissance.

Eux, ce sont les comédiens, ces ani­
maux tout-à-fait étranges, choisis avec 
amour pour nous représenter tous. Ils 
sont beaux dans l’exercice de leur art 
comme dans leur choix de vie. Ils sont 
forts et fragiles, comme nous tous. Li­

vrés ce soir à leurdémon le plus redoute, 
le plus recherché; le trac. Peur ou an­
goisse irraisonnée que l’action dissipe 
généralement. (Définition empruntée au 
Petit Robert). En ce cas précis, le trac se 
confond avec le désir que vous vous re­
connaissiez dans les personnages qu’ils 
incarnent généreusement, même s’ils ne 
sont pas toujours flatteurs pour notre 
égo à tous.

Moi, je ne revendique qu’une place: celle 
d’être au milieu de vous, leur camarade 
la plus attentive à leur présence sur scè­
ne. Ma fonction principale ne consiste 
pas à les diriger, ou à créer un spectacle 
dans l’absolu, mais à. répondre de ma 
place à leur confiance afin que l’écho de 
leur talent trouve auprès de vous sa plus 
juste résonnance.

Enfin, il y a vous. Vous de partout à tra­
vers ce Québec que nous avons le bon­
heur de visiter. Sachez que le décor fa­
milier de l’auteur que nous représentons 
est la province, qu’il y fut heureux et 
malheureux comme chacun de nous 
peut l’être à l’occasion et qu'il la traita 
sans hauteur et sans mépris, avec tous 
les trésors de sa sensibilité. Il y a deux 
volets à cette pièce: l’humour et l’amour. 
Aucun des deux ne saurait vous être é- 
tranger, pas plus que ces personnages 
où vous préférerez parfois reconnaître 
votre voisin que vous même, mais qui 
tendent finalement à un grand effort de 
réconciliation entre nous tous, tels que 
nous sommes.

Andrée St. Laurent.
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Gabriel Arout
(Aroutcheff)
Gabriel Arout a vu le jour à Rostov 
(Nakistchevan) le 28 janvier 1909. 
Bien que de nationalité russe, il est 
par contre d’origine arménienne et 
en 1929, il devient français par natu­
ralisation. C’est en France qu’il 
découvre sa vocation pour la littéra­
ture. Il dira d’ailleurs lui-même que 
c’est précisément en 5ième, à Fon­
tainebleau que cette vocation a pris 
naissance...
En 1935, à la suite d’une discussion 
avec un ami sur les miracles, Gabriel 
Arout (Aroutcheff), écrit sa première 
pièce, “Orphée ou la peur des mira­
cles”. C’est en 1943, au Vieux- 
Colombier qu’est créée cette pre­
mière oeuvre dramatique d’Arout et 
un peu plus tard, en 1948, à la

Michodière, la deuxième pièce de 
l’auteur russe français est jouée: 
“Pauline ou l’écume de la mer”. 
Depuis, Arout n’a jamais cessé 
d’écrire et la prolifération de ses 
oeuvres en est la preuve. Sa pièce la 
plus récente s’intitule “Oui”. Elle a 
été créée en 1976 au Théâtre du 
Centre Culturel de Chelles. Dans 
l’oeuvre abondante de cet auteur 
contemporain on peut relever ses 
pièces les plus connues: “Guillaume 
le confident” (1951), “La Cage” 
1954, “Entre chien et loup” (1955), 
“Gog et Magog” (1959), “Un goût de 
miel” (adaptation 1961),“Cetanimal 
étrange” (1964) et “Des pommes 
pour Eve” (1969), toutes deux inspi­
rées des contes de Tchékov et “La 
Passion d’Anna Karénine” (1975) 
d’après Tolstoi.

Tchékov et
“CET ANIMAL ÉTRANGE
Qui pouvait le décrire avec plus 
de tendresse que Tchékhov? Si 
le théâtre d’Anton Tchékhov est 
universellement connu et appré­
cié, les contes, les récits et les 
nouvelles du célèbre auteur rus­
se le sont beaucoup moins. Du 
moins parmi nos contemporains. 
C’est donc à une redécouverte 
de Tchékhov que nous vous con­
vions. Un Tchékhov peut-être 
plus humain, plus humoristique, 
moins solennel que dans les gran­
des oeuvres dramatiques qui l’ont 
rendu célèbre au théâtre. En ar­
tisan passionné de son métier, 
Tchékhov, par ses dons d’obser­
vation et par la richesse de sa vie 
intérieure, fit de la nouvelle un art 
très proche de la vie.

Plus que les situations traitées 
par l’auteur, encore qu’elles ne 
soient nullement étrangères à cel­
les que nous avons vécues et qui 
continuent parfois sous d’autres 
formes de prévaloir au Québec, 
c’est l’humanité des personna­
ges et les questions qu’ils soulè­
vent avec une grande légèreté de 
touche qui font de cette pièce 
une oeuvre contemporaine, dé­
nuée de prétention, mais visant 
là où l’on est en droit d’atteindre 
le spectateur: au coeur.

Gabriel Arout eut le mérite de 
rassembler ces textes et d’en fai­
re un montage qui fait alterner 
les traits d’humour, la compas­
sion, la tendresse, parfois ironi­
que, et le chant d’amour repré­
senté par LA DAME AU PETIT

CHIEN, qui est somme toute une 
> histoire qui pourrait arriver à cha­
cun d’entre nous. Un grand thè­
me tchékhovien y est présent, 
tout en nuances et en demi-tein­
tes: le sens de la vie.

Il ne s’agit pas pour nous de faire 
de cette succession de tableaux 
un spectacle à grand déploie­
ment, mais au contraire, de re­
donner au matériau humain la 
place qui est la sienne au théâtre. 
Ce spectacle repose avant tout 
sur les comédiens, qui lui appor­
tent la seule chose dont il ait be­
soin pour être comprisetaimédu 
public: la vie.

A partir du principe que CET 
ANIMAL ÉTRANGE, c’est nous, 
regardons cet homme, cette fem­
me, qui à travers tant de situa­
tions diverses, de la plus cocasse 
à la plus pathétique, nous révè­
lent un peu de notre vérité; car la 
nature humaine ne change pas 
même si les hommes évoluent.

Un Tchékhov pour rire, pour pleu­
rer, dont le décor familier est la 
province et dont le ton est celui 
de la musique de chambre du 
théâtre.

Le théâtre, disait Tchékhov, est 
le miroir de la vie, aussi ne faut-il 
rien y introduire de superflu.

Laissons cette musique qui im- 
preigne l’oeuvre atteindre sa ré­
sonnance par la voix humaine, 
ponctuée par les accords de ces 
boîtes à musique, chères à Tché­
khov, qui accompagnent le ca- 
roussel de nos joies et de nos 
peines.
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